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Soergelia elisabethae Schaub dans le

Pleistocène moyen de l'Olténie (Roumanie)

par Costin Radulesco et Pelre Samson (Bucarest)1)

Avec une figure dans le texte

Les recherches et les fouilles, entreprises par la Section de Paléontologie de

l'Institut de Spéologie de Bucarest pendant les années 1960-1961, ont mis au jour
dans la moyenne vallée de l'Oltel (Communes de Irimesti et de Bugiulesli) plusieurs
nids riches en ossements de Mammifères pleistocenes. Les sédiments fluvio-lacustres
de la région étudiée, observables sur approximativement 100 m d'épaisseur,
appartiennent au Villafranchien supérieur à l'exception de la partie terminale qui, dans
«Valea Pîrîului» et «Dealul Viilor» (Commune de Bugiulesti), a fourni des restes

épars d'un Eléphant «trogonthéroïde», de Trogontherium sp., Hippotigris
süssenbornensis (Wüst), Bison sp. et Soergelia elisabethae Schaur, pouvant s'inscrire ainsi
tlans le Pleistocène moyen (Cromerien final et Mindélien) (Samson et Radulesco
1963, 1965).

Avant de commencer la description du matériel de Soergelia elisabethae, qui fait
l'objet de cet exposé, nous tenons à rendre hommage à la mémoire de Teminent
savant de Bâle, le Docteur Samuel Schaub, qui, peu avant de disparaître, nous
prodigua ses conseils éclairés.

Description ostéolouique

Le matériel, qui montre la présence de ce Ruminant en Olténie, est réduit à un
canon postérieur gauche, fragmentaire. Cette pièce est cependant suffisamment
caractéristique pour permettre son attribution au genre Soergelia Schaub 1951.

Nous allons insister un peu plus sur les particularités morphologiques du méta-
pode de Bugiulesti, vu que les restes squelettiques de ce genre sont peu connus en

Europe et que dans notre pays, ils n'ont pas été signalés jusqu'à présent.
Le canon, comme nous l'avons déjà dit, est brisé, étant dépourvu de son extrémité

distale. Il est cependant assez bien conservé, malgré quelques traces, peu
accusées, de roulement. Bien qu'il ne soit pas possible de déterminer exactement la

longueur du canon, on peut toutefois supposer, d'après le commencement de Téva-
sement distal de la diaphyse, qu'elle ne dépassait pas 210 mm.

4 Institut de Spéologie «Emil Racovitza», Str. Dr. Capsa 8.
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Mensurations en nun du canon postérieur de Soergelia elisabethae:

Süssenborn Bug i i desti

(Schaub, 1951)

Longueur 217,5 ~ 210

largeur de l'extrémité proximale 13,7 39,8
largeur minima de la diaphyse 27,0 27,0

Extrémité supérieure

Les facettes articulaires de l'extrémité supérieure sont typiquement disposées
et permettent l'observation des caractères indiqués par Schaub (1. c).

Ce qui attire l'attention, à première vue, c'est le dénivellement qui existe entre
la facette articulaire pour le cuboïde et celle qui répond au grand cunéiforme. Ces

deux facettes, séparées en arrière par une fossette d'insertion ligamenteuse, viennent
en contact en avant, où, malheureusement, l'os est un peu endommagé (fig. la).
Chacune d'elle est légèrement ondulée en direction dorso-volaire, présentant une
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Fig. 1. - Soergelia elisabethae Schaub. Canon postérieur, extrémité proximale, a) vue de haut,

b) vue mediale (gr. nat.).

dépression médiane. La figure lb, où Ton voit, du côté medial, l'extrémité proximale
du canon, montre cette configuration des facettes articulaires, ainsi que la différence
de hauteur entre celles-ci. Du côté medial, qui correspond au tubercule postérieur
(vestige du métatarsien II), on remarque la facette articulaire pour le petit
cunéiforme. Du côté latéral, l'os est mal conservé et ne permet pas la délimitation précise
de la facette articulaire postérieure pour la cuboïde. Dans la mesure où une
observation exacte est possible, cette facette semble être assez restreinte (fig. la).

Diaphyse

Le sillon de coalescence est bien visible. Généralement, la partie correspondant au
métatarsien interne est plus proéminente que celle du métatarsien externe (IV).
Ce dénivellement, plus puissant dans la partie supérieure de la diaphyse, se réduit
graduellement et s'efface approximativement vers la moitié du canon; plus loin,
dans la moitié distale de la diaphyse, c'est le métatarsien IV qui est légèrement
avancé.
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La face postérieure de Tos montre aussi un sillon, moins accentué par comparaison

à celui de devant, et avec une tendance à s'aplatir, surtout vers l'extrémité
distale. Dans le tiers supérieur, au-dessous de l'articulation tarsienne, la diaphyse
présente du côté postéro-médial une proéminence allongée, très probablement la
trace du métatarsien II soudé au métatarsien III. Un relief semblable, mais moins

développé, s'observe également du côté postéro-latéral de la diaphyse. La proéminence

dorsale du métatarsien III et le relief volaire qui lui correspond, contribuent
à l'agrandissement du diamètre antéro-postérieur de cette partie de l'os canon.

Rapports et différences

En Europe, le genre Soergelia a été découvert en Thuringe (Soergel, 1939).
Les restes squelettiques les plus significatifs, bien que peu nombreux, proviennent
de Süssenborn et Kappelberg (Schaub, 1. c, Kahi.uk, 1960). Récemment, on a

signalé Soergelia sp. dans la poche (à 718 à Zlaty Kun près de Konëprusy (Fejfar,
1961).

'

Bien qu'il y ait encore d'autres Ovicaprinés, comme Ovis savini Newton du
Forest bed ou Capra rozeti, Pomel de Malbattu, une comparaison fructueuse a été

possible uniquement avec Soergelia elisabethae, la seule de ces espèces dont les métapodes

soient connus. De plus, l'âge géologique de cette dernière est mieux précisé,
grâce au riche complexe faunique qui l'accompagne (Kahlke, 1960).

En mettant en parallèle les mensurations du canon postérieur provenant de

Bugiulesti et celles qui sont indiquées par Schaub, on ne peut pas laisser de côté

quelques différences. C'est ainsi qu'à une largeur égale de la diaphyse, la largeur de

l'extrémité proximale est plus réduite dans le cas du métapode d'Olténie.

Cependant, vu les grandes variations constatées plus d'une fois dans le cadre
d'une même espèce chez les Artiodactyles, nous sommes enclins à ne pas accorder
une signification spéciale à cette différence. Il convient de rappeler que pour se

rendre compte de la stabilité ou de l'étendue du champ de variation de ce caractère

(rapport entre la largeur de l'extrémité proximale et celle de la diaphyse), il faudrait
avoir une documentation plus ample. Nous préférons, à la suite de ces considérations
et jusqu'à la découverte de restes fossiles plus riches, attribuer la pièce dont nous
venons de nous occuper à Soergelia elisabethae Schaub.

Dans l'état actuel de nos connaissances, ce Caprin est connu de dépôts d'âge
mindélien (Kahlke, 1960, 1961 ; Fejfar, 1961). En Olténie, cette espèce, à côté de

Elephas cf. trogontherii, Trogontherium sp., Hippotigris süssenbornensis et Bison sp.,
précise Tâge pleistocène moyen des sédiments fluvio-lacustres supérieurs, qui
succèdent aux dépôts à faune villafranchienne.
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